
 

 

 

L’Estonie, pays le plus branché d’Europe 

 Bilan de la présidence européenne au Conseil de 
l’Union Européenne 

Conférence du 12 /02/2018 de Son Excellence Monsieur Alar Streimann, 

ambassadeur d’Estonie en France 

  45 339 km2, 1.3 million d’habitants.  Au nord, le golfe de Finlande. A 

l’ouest, la mer Baltique.  Au sud, la Lettonie.  A l’est, une frontière avec la Russie. Une grande 

plaine (point culminant 318m) qui a su préserver sa nature, ses forêts et ses marais. Capitale 

Tallinn avec son centre historique très ancien et pour cela jumelée avec Carcassonne. 

Pays habité depuis quelques 5000 ans et dont l’identité s’est construite autour de la langue. 

L’estonien fait partie de la famille des langues finno-ougriennes comme le hongrois, le finnois... 

Longtemps au carrefour des guerres entre les pays voisins et après son « annexion » par l’Union 

soviétique de 1944 à 1991, la république parlementaire d’Estonie va fêter le 24 février prochain le 

100ème anniversaire de son indépendance. 1918-2018.  Paris y participera avec une exposition 

qui se tiendra au Musée d’Orsay du 10/04 au 15/07 : « Ames sauvages. Le symbolisme des pays 

baltes ». 

Le président actuel de la République d’Estonie est une femme de 46 ans élue en 2016 pour 5 ans 

Kersti Kaljulaid. 

L’Estonie est un pays moderne et dynamique, très « branché ». Tout le service public (santé, 

éducation, état civil, élections…) est numérisé. Chaque estonien reçoit à sa naissance un code 

de « e-resident » qui rend plus rapide et plus facile l’accès aux différents services dont il peut 

avoir besoin. Ce code est aussi proposé aux étrangers, par exemple aux entrepreneurs. 

L’Estonie est membre de l’OSCE, l’OCDE, l’OMC, fait partie de l’OTAN et de l’Union Européenne 

depuis 2004 et de la zone euro depuis 2011. 

Pays frontalier de l’UE, l’Estonie, à l’image des autres pays de l’UE, maintient des relations très 

froides avec la Russie avec qui elle partage une frontière de 338km. D’autre part il existe une 

population russophone très importante en Estonie (environ 25%). Après la seconde guerre 

mondiale beaucoup de russes, et aussi de kazakhes et d’ukrainiens ont été envoyés en Estonie 

pour y développer l’industrie, le travail minier… Même s’il reste encore une petite partie de ces 

russophones qui ne souhaitent pas s’intégrer, la 3ème génération parle estonien et n’a pas de 

problème.  

L’Estonie à la présidence de l’Union Européenne 

L’Estonie accède à la présidence de l’Union en juillet 2017, 6 mois plus tôt que prévu dans un 

contexte un peu compliqué : brexit, divergences d’opinion au sujet des migrants et élections en 

France et en Allemagne.  

Durant ses 6 mois de présidence dans le but de maintenir l’unité de l’UE et un meilleur équilibre 

entre les états membres, l’Estonie aura 4 priorités importantes : 



 

 

1- Rendre l’économie européenne plus ouverte et plus innovante. Renouvellement de 

l’union bancaire, accords commerciaux avec d’autres pays (libre échange avec le Japon, 

association commerciale avec le Chili et la Nouvelle Zélande, poursuite des pourparlers avec les 

Etats-Unis). 

 2 - Une Europe sûre et protégée en améliorant les échanges de données et 

d’informations entre les pays membres, pour lutter contre le terrorisme et le crime organisé. 

L’accueil des migrants et le droit d’asile en Europe ont été aussi longuement discutés. 

 3 - Autre priorité de cette présidence le développement du numérique et la libre 

circulation des données, comme cela existe déjà en Estonie. Il faut rendre disponibles des 

communications modernes et sécurisées partout en Europe. Pour se mettre au niveau d’autres 

grands pays d’Asie ou d’Amérique un grand sommet a eu lieu à Tallinn réunissant les chefs d’état 

sur ce sujet.  

4 - Construire une Union Européenne durable et ouverte à tous. Aller vers une 

harmonisation du travail et de la fiscalité entre les pays membres ; un exemple, le statut du 

travailleur détaché, question très discutée en France. 

BILAN 

Cette présidence a permis à l’Estonie de se faire mieux connaître. On a ainsi parlé de l’Estonie 

en France et dans l’UE, de nombreuses délégations sont venues et ont séjourné dans le pays.   

L’opinion publique estonienne est favorable à environ 70% à son maintien dans l’UE, même si la 

surrèglementation existante reste pour les entreprises, essentiellement des PME, un gros 

problème. D’autre part la crise migratoire (500 migrants ont été accueillis et enregistrés en 

Estonie mais la moitié d’entre eux est ensuite repartie en Allemagne) et les attaques terroristes (2 

jeunes estoniens ont été tués lors de l’attentat à Nice en 2016) inquiètent beaucoup les citoyens.  

Les participants à la présidence ont apprécié la position pro-européenne du président Macron et 

se sont prononcés en faveur de sa proposition pour une consultation populaire sur l’UE et les 

réformes nécessaires. 

Et ce « petit » pays comme disait le président estonien au président Chirac en visite en Estonie 

est en réalité un grand pays puisque, comme le président Chirac le lui répondit : « tout pays qui 

s’ouvre sur la mer est un grand pays ».    
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